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Annonceurs!
—-

Pour vendre à la Beauce, DJ vous

faut annoncer dans la Beauce

“Le Guide”, voilà le journal que

veus deoves considérer.

 

      

 

    

  

    

 

   

 

 

 

“LE GUIDE”
—_—

Vous offre un grand nomore de les-

teurs qui demain, seront vos el'e "ts.

 

A'hésitez pas, “Le Guide” c'est

votre chance,    
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Service du capitaine
André Giguère

de Boichatel M. le Dr. André Si

mard député du gouvernement de
la France Libre, arrivé récemment

d'Alger, M. Philippe Métné, direc-

teur de l’Ecole Technique de Qué-

bec, M. P.E. Jobin, secrétaire de

l’École Technique M. Giaugue, pro
fesseur à l'Ecole Technique M.

Ernest Vézina, assistant-officier
de la Route, M. G. Wagner dépu-

té-chef de Québec, M. Albert Du-
mas professeur, Québec, M. Jean

Martin, inspecteur, Québec, M.

le Dr H.-G. Hébert ainsi que M, A,

Hébert, propriétaires et direc-
teurs du “Progrès de St-Georges”
M. le maire J.AL. Bilodeau de Ste

Marie, MM. et Mmes P. Tanguay,

F. Tanguay Odllon Roberge, E.

Frenette, 8. Mallloux, L. Gagnon,
J. Méthé A. Giguére, L. Bureau M.

Jos. Turmel, le Dr E. Lemieux, M,

et Mme G. Montreuil, J.-L. Marier
C.O, Savoie, M, le Dr Nap. Laro-
chelle, M. Hector Roberge Raoul

Rhéaume M. M. Giguère, tous de

Québec, MM. Albert Laporte, Al-

phonse Lacroix de Québec M.
et Mme Robery Lacroix, M, Félix
Hudon, R. Fournier, le Dr PE.

Pouliot et M. le Dr, G. Auger éga-

lement de Québec, M. et Mme J.

Doyon de Beauport M. Laurent

Demers de Montréal, M. André

Tremblay Bale St-Paul, M. le Dr
Larochelle de Loretteville, M. et

Mme le Dr LR. Masse de St-Ni-

cholas, M. et Mme Linière Vachon

de St-Joseph de Bce, Mme LA.

Luppé, de Montréal M. G, Vachon

M. et Mme Robert Vachon M. et

Mme L, Giguère de St-Joseph de

Bce M. Philias Lehoux de St-El-

zéar, M, Léonidas Turmel de St-
Elzéar, M. J.B. Cadrin de St-An-

selme M. André Tremblay Baie
St-Paul MM. Vital Cliche Alfred

 

Lundi dernier, le 28 août eut

leu en l'église de Ste-Marie, le

Service du capitaine André uilguè-
re, fils de M. et Mme Irénée Gi-
guère, entrepreneur de Ste-Marie.
M. le Major-Abbé Emile Turmel

curé de l’Ancienne Lorette offi-
ciailt, accompagné à l'autel, com-

me diacre et sous-diacre, du Ma-

jor-Abbé Gravel C.ss.R., et du ca-
pitaine-Abbé Armand Caron

anciennement de Lévis.

Dans le choeur, on remarquait

Mer JE. Feuiltault curé de Ste-
Marie, MM. les Abbés Landry et

Beaulieu.

 

Outre les parents du défunt, M.

et Mme Irénée Giguère, on remar-

quait parmi les membres de sa fa-

mille, ses soeurs, Mme L.-Philippe
Lacroix, Mile Jeanne Giguére de

Québec, ses frères, le Dr Alphonse

Giguère de Québec, M. Léonidas

Giguère de la Sûreté Provinclale

à Québ-c, M. Armand Giguère,

employé de la Cie “Foundation” à

Lévis, M. Joseph-Almé Giguère
employé de la Cie d’assurance In-

dustrielle à Québec, M, Charles

Giguère, employé des “Sorel In-

dustries” M. Maurice Giguère, é-

tudiant à I'Ecole Technique de

Québec, son beam-frére, M. Ls.-

Philippe Lacroix, ses oncles et

tantes, Mme Ludger Giguère, Mlle

Alexandrine Dupuis Mme Tho-

mas Maheu, Mme Donat Lapoin-
te, Mile Anna-Marie Morency,

Mlle Angéline Morency, Mme Pla-
cide Labbé, Mme Jos. Giroux M.

et Mme JL. Vachon, M, et Mme
Jos. Morency, M. et Mme Arthur

Giguère, sa nièce, Mlle Louise La-

Croix, ses cousins et cousines, M.

Ulric Giguère Jules Fontaine tous

de Valley Jet MM. JF. Couture,

Ed. Théberge M. et Mme E. Pel-
chat, le lieutenant L.P. Pelchat,
M. Conrad Pelchat, tous de Scott-

Jet, M. Marc-Aurèle Poulin, de

Lac-Frontière MM. Jules Drouin,
L.-J. Lapierre gérant de la “Ba-

ronnet Conp.’’ Jos. Labbé, J.-T.
Labbé, de Ste-Marie, M. et Mme
Alonzo Savoie MM. J.-B. Gendron

“LE GUIDE”, 9 SAINT-ANTOINE, STE-MARIE BCE

Merci à M. Jean-M. Carette NOTE
Nous devons à l'amabilité du di-| M. et Mme Raoul Doyon ainsi

recteur de notre journal local, “Le! que leurs fillettes Jeannine et

Guide” l’avantage d'avuir mis à la Carmen, de Lewiston Maine, ren-

disposition des organisateurs -îcs ; daient visite à M. et Mme J.A. No-

FETES du deuxième Centeuualre de |'et la semaine dernière.
Ste-Marie, la série complète des M. Marcel Nolet de Ste-Marie,
treize conférences prononcées au est actuellement à Montréal, Sher-
poste CHRC, le printemps dernier brooke, Ottawa ainsi qwaux Etats
sous les auspices de l’Amicale du Unis. Nous lui souhaitons une bel-

Bourque Roland Hébert E. Hébert|

Collège de Ste-Marle, filiale de
Quélec, en vue d'annoncer nos fê-

tes et de faire connaitre davanta-'

ge notre naroisse.

Ces treize  conférences pour-
raient être avantageusement pu-
bliées dans le compte-rendu des

FETES avec le récil des évène-

ments qui se sont déroulés dans

ces jours mémorables du 5 au 9

juillet dernier. Le tout formerait

un volyme d’un grand intérêt his- |

torique,

Encore une fois, Nous pouvons

apprécier l'avantage d'avoir eu Un

journal, chez nous, et un directeur}
qui collabore entièrement aux oeu-
vres paroissiales.

Joseph Ferland

rage]
Mille Cécile Ferland, après Un!

voyage dans le bas du fleuve et u

Lac St-Jean est dans sa famille

pour le reste des vacances.

M. et Mme Moise Gagnon, de |

Québec, étaient dimanche, de pas-

sage chez M. Jean-T. Ferland.

M. Raoul Rhéaume de Québec, al

passé quelques jours chez M. et

Mme Eugène Rhéaumie, gn fin de

semaine.

M, Guy Faucher est retourné à

Montréal après avoir rendu visite

chez ses parents actucllement en

villégiature à Ste Hénédine, et à

ydes amies à Ste-Marie.

M. et Mme Emile Bisson étaient

en promenade à St-Joseph, di-

manche.

Mlles Louise et Denise Carctte,

Mlles Rita Drouin, Colette cGré-

goire MM.Jean et André Carette

*Se rendaient au chalet à St-Ber-

nard, au début de la semaine.

M. et Mme Philias Drouin, de

St-Sylvestre visitaient M, et Mime

Auguste Drouin, dimanche dernier

M. le capitaine Henri Brochu et

 

le promenade.

 

A Trinidad;

 

M. Mare Perron, licencié és lettres

de Laval, partira le 29 auût pour

Port of Spain, Trinidad, dans les

Indes occidentales anglaises, où

il enseignera le français au St.

Mary's College, M. Perron est un

ancien professeur à l’université

St. Dunstan, Charlottetomn, I.P.-

E., et de l’externat classique St-

Jean-Eudes. Il est le fils de M.

Emile Perron, de Ste-Marie de
Beauce,

A St~(ieorges
Mlle Rita Drouin, de Ste-Marie a

passé une semaine en promenade
chez M. et Mme Alphedor Drouin.
MM. Jus et Fernand Gagné de

Thetford étaient à St-Georges sa-
medi soir dernier à l’occasion de
l’enterrement de vie de garçon de

M. Yvon Couture,

 

M. et Mme Jcan-Robert Bolduc, de

Québec passent quelques jours en

promenade chez M. et Mme Rémiet Mme Paul-Eugéne Vachon, M.
et Mme Robert Vachon, de St-Jo-

seph de Bce, M. Gilles Vachon,
MM, Albert Lapointe Gérara La-
pointe, Ulric Giguére, Paul-Emile
Hébert Emilien Hébert Milles Thé-
rèse Lapointe Irène Lapointe, Y-
vette Lapointe Giséle Bilodeau
Gyslaine Vachon, Marie-Jeanne|

Hébert et Hélène Hébert. De Qué-
bec, onremarquait également Mlle
Laurette Marier et Mille Madeleine
Sévigny.

Une nombreuse délégation des

principaux représentants militai-

res assistaient au service, Men-

tionnons le Lieutenant-Colonel J.

J. Chouinard, le leut-Colonel
Bouchard, ancien commandant du

fameux régiment de la Chaudière

le lieutenant Jean Lafontaine du

district numéro 5, de Lauzon, le

Major Raoul Audet, grand blessé

du régiment de la Chaudière et
chef de gare à Lévis, le Major Ar-
thur Dupuis, de Valcartier, le Ma-

jor H. Turmal de Lauzon, Je ca-

pitaine A. Lavoie de Valcartier, le
capitaine Hector Savoie égale-
ment de Valcartier, le caprtaine

Gérard Dorion de Québec, arrivé
dernièrement de Normandie, le

capitaine H.-L. Audet de Mégantic

les lieutenants R. Gosselin, de Val-
cartier, A. Albert, PR. Langelier,
AL. Lacroix, G. L’Espérance, Jean
Zaporte LA. Dupuis E. L, Lesage

P. Langlois, Me Donald et R. Bou-
cher tous de Valcartier, M. J.-8,
E. Poulin, RDM... do Ste-Marle
le sergent Alfred Bilodeau le ca-
poral Hector Dupuis de Ste-Marie
les lieutenants Roger Jobin et Ra-
oul Sirois de Québec les agents
Marius Corriveau et Marcel Ber-
nier de Québec tous représentants

de la Sûreté Provinciale M. Wil-

frid Samson, ile Québec député
provincial et échevin de la cité
de Québec, M. Jos. Racine maire

BINGO les 7 et 8 septembre à la salle publique

Jules Turcotte, J.-M. Duval C.

Bisson, Alfred L'Heureux MM. et

Mmes Charles Landry, Louis Va-

chon, J, Gallagher J.-S. Poulin,
Alfred Poulin J.-T. Lacroix Dr A.

Melady, Dr J.-E. Dionne, M, et

Mme le Dr Ls-Philippe Dionne M.

et Mme le Dr J-Wilfrid Jacques,

et M. et Mme lo Dr J.-A. 5t-Jac-

ques M, Guy Lacroix M. et Mme
Honoré Mercier, M. et Mme Dor-

vigny Miville Déchêne, M. et Mme
‘|B. Brochu MM. J.-Charles Lan-
dry Arthur Nolet, Armando Blouin
P.-E. Doyon, J.-B. Blouin, Henri
Grenier, Eugéne Gagnon, Siméon

Lacasse, MM. et Mme Louis Tas-
chereau,, Sylvio Jacques, Ernest
Jacques J. Turcotte, MM. beau-

doin Dallaire, Eugéne Rhéaume
M. et Mme Ernest Carette, MM.

Origène Maillet gérant de la
Banque Canadienne Nationale, M.

Camille Poulin, MM. Amédée Va-
chon Jos. Vachon, Armand Pou-

lin, M. et Mme P.H. Couture, MM.
et Mmes Linière Giguère, M, le
Dr Rolland Giguère M. et Mme E,

Girard, M. Arthur Voyer, et une

foule d’autres personnes de Ste-

Marie et du dehors.

Le “Guide” se joint aux nom-

breux parents et amis de la famll-

Je Giguère pour lui offrir l’expres-

sion de ses condoléances les plus

sincères.

Prochain mariage

On annonce pour samedi le 2
septembre prochain, le mariage de
M, Albert Gagné, de Thetford-
Mines, anciennement de Ste-Ma-

rie, avec Mlle Gabriele Labbé, g.-

m.g., de Sherbrooke. La bénédic-

tion nuptiale leur sera donnée en
l'Eglise de l'Immaculée Concep-
tion à 9 heures, à Sherbrooke,

  
La réception aura lieu +u Chôâ-

Mme Brochu de Québec, M. le

Lieutenant Jean-Jacques Brochu

et Mme Brochu, M. et Mme Char-

les Dionne de Québec, M. et Mme

Blaise Brochu, I.M, de Montréal,
M. le Dr et Mme Benoit Genest de

Ste-Anne de la Pocatière, M. et

Mme Rodolphe Fortier de Mont-

réal, étaient à Ste-Marie, lundi
dernier, à l’occasion du mariage

Brochu-Gagnon,

M. Lionel Châteauneuf ainsi que
M. Jean-Charles Landry se sont

rendus au Lac St-Benoit, diman-

che dernier,

Bolduo.

Mlle Georgette Poulin est actuel-

lement chez sa mère Mme Evange-

liste Poulin.

M. et Mme Lucien Roy sont re-

tournés à Montréal après avoir pas-

sé quelques jours de vacances à St-

Georges, les invités de M. et Mme

Z. Jacob,

Mme -E. Forget est

ment a Québec.

Mme Luc St-Pierre de St-Benja- |

min était parmi nous dernièrement.|

Le Dr Victor Cloutier est descen-

du à Québec par affaires dans le

courant de la semaine.

M. Odilon Bélanger de St-Côme

était à St-Georges par affaire au

début de la semaine.

présente-

 

teau Frontenac, rue Wellington,

Nos meilleurs voeux de bonn ur

“Sauvons la famille

par l'éducation”
“Le temps est un fleuve qui em

porte tout à Dieu” 

SHOWER
Jeudi dernier, le 17 août, Milles

Pierrette Gagnon, Madeleine Blouin

ct Jeanne d’Arc Voyer recevaient a

un shower de verres, a la résidence

de M. et Mme Jos. Gagnon, en

l'honneur de Mlle Thérèse Brochu, à

l’occasion de son mariage avec M.
Gaston Gagnon.

Ont pris part au shower, Mme Jos.

Charles Dionne, de Québec, Mlle

Gagnon, Mme Alban Brochu, Mme

Pierrette Gagnon, Mme Benoit Ge-

nest Milles Eva et Alexina Gagnon,

Mme Robert Leullier, Mlle Monique
Beaulieu, Mme Jean-Louis Bélanger,

Mlles Carmelle et Estelle Bilodeau,

Mlles Marcela Bissonnette, Isabelle,

Madeleine et Giséle Blouin, Charlot-

te Cadrin, de St-Anselme, Mme Ar-

mando Blouin, Mme Cléo Bonin,

Mme Théo, Busque, Mmes Amédée

Vachon, Benoit Vachon, Mmes Louis

Vachon et Joseph Vachon, Mme Paul

Vachon, Mlles Annette et Pauline

Châteauneuf, Mlle Ginette Choui-

nard, de Québec, Mlles Edith et Ma-

deleine Corriveau, Mlles Frangoise

Crépeau, de St-Georges, Mile Gisèle

Crête, de Québec, Mme Roch Corri-

veau, Mlle Jeanne Miville Dechéne,

Mme Louis-Philippe Dionne, Mme

Claude Dostie, Mlle Madeleine Fau-

cher, Mlle Gilberte Gagnon, Mlles

Lise, Pauline et Paulette Gagnon,
Mlle Thérèse Gagnon, de Québec,
Mlle Jeanne d’Are Voyer, Mlles Ma-
deleine et Maggie Gallagher, Mlles
Françoise et Gabrielle Jacques, Mlles
Thérèse et Colette Grégoire, Mlle
Hortense et Jeanne Giguère, Jean-
nette Marcoux, Georgette Morency,
de St-Georges, Emérenticnne Ga-
rant, Mme Louis-Joseph Giguère,
Mlles Monique, Rollande et Simonne

| Giguere, Catherine Grenier, Ger-
| maine Lachance, Marcelle Lacroix,
Mme Jacques Lacroix, Marthe Lan-
dry, Mlles Thérèse et Alberte Laro-
chelle, Jacqueline et Françoise Le-

I bel, Mlle Jeannette Lévesque, Mlies
! Denise Morin, de St-Joseph, Bee,
Mlle Elisabeth Morin, Mlles Théres.
ct Pauline Morissette, Mme Charles
Béchard, de Montréal, Mlle Maric
Nappert, Mlles Frangoise et Louise
Poulin, Mudeleine Poulin, Jeannine
Poulin, Mlle Yvette Roy, Gilberte
Savoie, Fleurette Turmel, Louisc
Voper, Simonne Tardif,
Mlle Thérèse Brochu reçut égale-

ment de ses amies, un mapnitiqu.
service à thé en argent.

Servaient les invitées, Mme Char-
les Dionne, Colette Grégoire, Miles
Pauline et Paulette Gagnon.

L’entrée des élèves

aux couvent

 
 

 

L'entrée des élèves pensionnai-
Tes au couvent de Sainte-Marie de
Beauce, aura lieu le mercredi 6
septembre. Celle des externes est
fixée au lendemain le 7.
Toutes les religieuses  souhai-

tent la meilleure bieavente a leurs
élèvs anciennes et nouvelies.

 

 

MAISON OU, LOGEMENT
DEMANDE

Sainte-Marie, Bee

On demande une petite maison à
vendre ou à louer, Pour toute infor-

mation s’adresser au bureau du

“GUIDE”, 9 St-Antoine.
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Trois ministres
 

dans notre région
Dernière heure

Voici comment se compose le nouveau minis-
tère: l'hon. Maurice Duplessis, premier ministre, président du
conseil et procureur général; les honorables Onésime Gagnon,
trésorier; John Bourque, terres et forêts; Dr J.-H.-A. Paquette
santé et bien-être social; Bona Dussault, affaires municipales,
Roméo Lorrain, travaux publics; Jonathan Robinson mines ;
Antonio Talbot, voirie: J.-D. Bégin, colonisation; Dr Camille
Poulict, chasse et pêcheries, Antonio Barrette, travail; Paul
Beaulieu, commerce et industrie, Laurent Barré, agriculture ;
OmerCôté, secrétaire Provincial: les honorables Antonio Elie,
Tancrède Labbé, Marc Trudel, Patrice Tardif, J.-T. Larochelle
et J.-H. Delisle sont ministres d’état “sans portefeuille”.

Photos des Fêtes du
deuxième centenaire
Une exposition dc¢ photos des, commandes au magasin, en pay-

Fêtes se tiendra, d’ici au soir du 5jant d'avance, on livrera les pho-

septembre, mardi prochain, autos quelques jours après, Respon-

magasin de M. Philippe Lacroix. |sables de la vente: M. l'abbé Ho-

Ce dernier a eu l’amabilité de; norius Provost et M. Benoit Va-

préter a cette fin une de ses vi- chon.
| trines, Ceux qui désirent acheter
des photos devraient donner leurs;

Bi ! Bq !ingo! ‘Ngo:
Les 7 et 8 geptembre proachis, nes sportifs en faveur de leur or-

;Se tiendra à la salle publique un ganisation.

bingo, au bénéfice du Club de| Pour tout envoi, s'il-vous-pzalt,

| Hockey de la “Jeunesse Sportive vous adresser à l’adresse suivante:
'de Ste-Marie, Louis Voyer,

Une généreuse souscription et Secrétaire du Club

‘des cadeaux seront grandement Casier Postal 96, St:-Ma-

‘appréciés pour ce groupe de jeu-

Mariage Brochu-Gagnon
Lundi, le 28 août dernier a été me or. Elle tenait un livre d'heu-

béni le mariage de Mlle Thérèse re recouvert de cloches de glaieuls

Brochu, lille de feus WI, :t Mme Son bijou était un collier de per-

Edmond Brochu, avec M. Gaston les, don du marié.

Gagnon, fiis de M. «3 Mme Jos. | M. Charles Dionne B.A. beau-

Gagnon, de Ste-Marie. frère du marié et M. Blaise Brochu

La bénédiction nuptiale «ur fut IM, de Montréal plaçaient les in-

donnée par Mer JE. Feuiltaulc: vités,

curé de Ste-Marie. M. Alban Bro-| A l'issue de la cérémonie J y

chu servait de père à Mlle Thérèse eut réception au Manoir Bilodeau

Brochu et M. Jos. Gagnon était le à Valley-Jonction. Les salons et

témoin de son fils. Des fleurs de la salle à manger étaient décorés
saison disposées en gerbes ou dans de glaieuls et de fieurs d'été.

de larges corbeilles et des massifs | M. et Mme Gaston Gagnou par-

de verdure décoraient le choeur et tirent pour les Chutes Wiagara,

la nef. Pendant la messe, M. R. Milles-Iles, Belleville et Buffalo.

Fortier de Montréal et Mile Hor- Mme Gagnon portait alors un

tense Giguére de Ste-Marie ont costume  deux-piéces brun un

exécuté un magnifique program-‘manteau vert garni d'un nollst et
me de chant. de bandes de castor, un chapeau

La mariée, vêtue d’une splendi- de fines plumes d'autruche, et
de robe de satin anc a jupe am- |des accessoires bruns.

ple formant traive et corsage a)

justé, portait un voile de tulle |

lusion maintenu d’un large dladè-

 

Communiqué.
 

   
rie Bce.
 

 

Nos meilleurs voeux de bonheur
accompagnent les nouveaux époux

Maurice Chevalier
tué par le maquis

Tout le monde connait le grand nous en serions fort surpris car

artiste français Maurice Cheva- ‘les ordres sont que tous les sus-
lier. L’agence de nouvelles Reuter | pects doivent être arrêtés pour su-
a annoncé hier dans une dépêche | bir leur procès et non pas fusillés
de Paris, que Maurice Chevalier, immédiatement”
ancien comédien du film fran-| Chevalier, un gravoche de Paris
çais a été tué par le maquis ven- |dont le rire, le canotier et l’argot
dredi dernier. | parisien firent de lui un idole mon
Le G.Q. français à Londres a dé- |diale de la scène et de l'écran a-

claré n'avoir reçu aucune confir- |vant la guerre, se rendit un mois

mation de la mort de Chevalier et après la défaite de la France en

a ajouté que si la chose était vraie (nuite & In dernière page)

 

 

À Votre Service

THÉ ET CAFÉ

'SALADA
 

 p51 faut économiser sur la quantité il faut acheter
votre thé et votre café pour la qualité.

   

organisé par la Jeunesse spor-
tive de Ste-Marie. N’oublions pas!

    



  
Directeur et Rédacteur: Jean-M, Carette

A Le Guide est imprimé aux ateliers de “LB GUIBE Enr”,

pitt 9 rue St-Antoine, Ste-Marie de Beauce.
H Après 5 hrs, en est prié de s'adresser, pour le journal, à

Hi 2 M. Jean-M. Carette, 271, rue N.-Dame.

Abonnements
$1.00 Etats-Unis
1.50 Etranger

Cannda, (distriet)
2.00Canada, (hors distriet)

 

Restauration sociale
— nn ee 20

ler octobre, nos sociologues, nos économistes qui étudieront, au

cours de ces assises annuelles, la restauration sociale.

jusqu'à Pie XII, qu'il est inutile de démontrer l'importance d'u-

res et les révoltes intestines. Le mal doit être guéri à sa source.

d'importantes transformations pour le mieux.

La vague de crimes et de malaises de toutes sortes (grè-

ves, bagarres, etc.) qui s’abat dans nos grandes villes et qui

déferle jusqu’en des régions très paisibles autrefois, nous dit

assez que la Société est rongée par un chancre nouveau auquel

il faut s'attaquer sans tarder. a 2

Et les responsables ne sont pas tous du même côté, ne pro-

viennent pas d’un même clan ou d'une mêmeclasse. Toutes les

; classes de la Société sont responsables de ce malaise et toutes

doivent donc s’intéresser à cette restauration sociale dont on

: 4 étudiera les divers aspects à ce congrès.

M. Duplessis réclame

6

 

vient d’avoir une entrevue avec le ministre fédéral de la Jus-
tice. M. Duplessis a révélé qu'il avait demandé à M. St-Laurent
de ne pas priver la province de Québec de la représentation à
laquelle a droit à Ottawa. D’après a constitution, a dit le nou-
veau premier ministre, les provinces de l'Ouest devraient avoir
quelques sièges de moins qu’elles en ont maintenant. M. Duples-
sis a demandé au ministre de la Justice de voir à ce que cette
injustice ne soit pas commise à l’égard du Québec dans les pro- M. J.-M. Labbé à St-Joseph le 15
chaines élections fédérales. LL ; août, M, Joseph

En refusant de procéderà la redistribution de la représen- | Mme Emile Laflamme leurfils Ai-
tation fédérale à la suite du recensement de 1941, le gouverne-;phonse tous de Ste-Germaine.
ment d’Ottawa se montre évidemment injuste envers la provin-
ce de Québec. (Le Droit)

DANS LE MIDI
Sur la côte française de la Méditerranée, les bulletins offi-

ciels annoncent que la résistance allemande croule sous les
coups des troupes alliées qui ont maintenant consolidé leur téte
de pont. Le major-général Alexander-M. Patch, l'officier état-
sunien qui commande cette nouvelle armée d’invasion, est mai-
tre d’une bande de côtes de 50 milles et ses colonnes s’avancent
dans les vallées des Alpes maritimes. Le dernier bulletin an-
nonce que le nombre des prisonniers allemands s’élève à plus
de 7,000, y compris un général et son état-major.

Les Alliés ont pris Draguignan, centre de communications
à 18 milles à l’intérieur, ainsl que les villages de Vidauban, du

à

Luc, de Besse et de Cuers, ce dernier à 11 milles seulement de Hébert de Ste-Rose. -
Toulon. Ils ont également pris le village de la Napoule, à 4
nilles au sud-ouest de Cannes.  

See

  

  

Cercle des Fermières

res ont organisé et réussi une fort
belle soirée. I y eut de la musique
et du chanttrès bien réussi, Quel-
ques artistes ont interprété avec
succès quelques scènes

La prochaine semaine sociale réunira du 26 septembre au ont égayés beaucoup.

de M, le curé qui a félicité les ac-
Css ; . trices et les artistes de leur beau

Les Papes ont tellement insisté là-dessus depuis Léon XIII 1aceès.

ne telle question, surtout dans nos temps troublés par les guer- capacité. Le cercle des fermières

; ; Ln [Par la voix de leur
C’est le moral qui est à la baisse et c’est le moral qui doit subir Mme J-T.

nos concitoyens et les gens des

paroisses voisines qui sont venus

nombreux assister à leur succès.

gandiste à l’Ecole Apostolique de

Lévis cest venu ici

Décès

de nouveau éprouvés par la mort

de leurfils Bertrand âgé de 4 ans

nièrement [frappé l'un

timés citoyens M. Gédéon Droulr

_— . son état est considéré comme é-
Le nouveau premier ministre de la province de Québec tant grave.

Mile Georgette, M. et Mme Rolanc
Côté M. Paul Nadeau en veyag

ont été assister à la prise d'habi
de leur fils Joseph, chez les frère:
des Ecoles Chrétiennes à Notre
Dame du Lac.

scuter de choses intéressantes =
M, Alphonse Laflamme et son : Classées

amie Mlle N. Shink 3 St-Luc di-
manche dernier. TE f = ; ÿ À VENDRE
Le 24 aura lieu le mariage de M. u yf iM / | Une machine à adresser “Elliott”|

Emile Poulin avec Mlle Lucian Li i if en bo nordre, avec cabinet métalli-

NOS

SOLDATS

DE

——tnrm
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Ce qui se passe chez nos
voisins de Dorchester

marcOERIT E.
sous le prénom de Gilles, Parrain

 

RIEN COMME
n et marraine M. et Mme Rosaire

Pigeon de Québec. Porteuse: Mlle
Laurence Lariviére.

Nos félicitations.

Mille Jeanne-d’Arc Cloutier de

DELA BONNE Ste-Hénédine vient de quitte: e-Hén vien quitter ses

ESS LEVURE! parents pour reutrer chez les SS.

53 Dominicaines de Québec.

M, et Mme Roméo Baribeau de

Québec chez Mme Victor Trachy.

M, Adrien Dion de Québec, chez

M. et Mme H. Dion.

  

 

DUBON

RIENCOMME

Les dames du cercle des fermiè-

qui nous

La scirée était sous le patronage

 

UN AVION S’ECRASE

SUR UNE ECOLE
On juge de l’émoi que peut causer

chez une population, la nouvelle de

; l’écrasement d’un avion sur une éco-

le. C’est ce qui est arrivé à Man-

chester, Angleterre, lorsque plus de

150 personnes furent tuées dont au

moins 34 enfants, par la chute en
‘question,

Dès que l’avion eut touché l’école,

il se produisit une terrible explosion

qui fit éclater les carreaux de tou-

tes les maisons du village, et des

flammes jaillirent des décombres

dans lesquels un bon nombre de vic-

times étaient ensevelies.

La salle était remplie à pleine

présidente,

Laliberté remercie

M. l'abbé Adrien Ouellet propa-

dimanche le
il a obtenu un beau succès.

M, et Mme Alfred Gagnon sont

Des équipes de secours, aidées de

villageois, se mirent aussitôt à

l'oeuvre. Et bientôt arrivaient des

pompiers de tout le district,

Ce fut un travail difficile. Un bon|

nombre des enfants qui ont perdu

la vie étaient des tout petits réfu-

giés que leurs parents avaient éloi-

gnés de Londres pour leur éviter les

dangers des bombes robots,

Nos sympathies,

Une grave maladie a tout der-

de nos es-    

 

S=GERMALE
Ona assité aux funérailles de

Saviez'vous que?
Plus de 750,000 rivets, d'un poids

total de 600 livres, sont employés a

la fabrication du “P.B.Y” aux usi-

nes de Boeing Aircraft. Près de 25%

des employés de toute l’usine oceu-

mc pent des postes tenant, de prés ou
et leur fillette Gaétane en prome- de loin, au rivetage.

nade chez des purents ot amis di-, Le stock moyen de rivets gardé

manche. en magasin pour les besoins cou-
Mme Eph, Cote de Québec, pas-| .ants de l’usine est de 50 tonnes,

se quelques jours au Manoir Le-

clerc,

Le 20 à lu Mission une assem-

blée des Lacordaire a eu lieu pour

Poulin, M. et 
M. et Mme N. Côté leur fille,

Lewiston dimanche.
M. Amédée Shaink et sa famille

 

Petites Annonces

 

  

LE T

   
ENTREFILETS

Le Ministère fédéral de l'Agri-
culture recommande aux avicul-
teurs canadiens …d’augmenter la
ponte de leurs poules par des soins
entendus, plutôt que d’augmenter
le nombre de leurs poules pour a-

voir plus d’oeufs

Ce n’est que la volaille bien en-
graissée qui peut soutenir la com-

paraison à d’autres viandes.

Quand vous levez des poids, ne

levez pas avec le dos, mais avec les

jambes en pliant les genoux et

tenez le dos aussi droit que possi-

 

soit environ 135,000,000 de rivets.

Les 750,000 employés pour la fa-

brication du “P.B.Y.” sont de 400

types et grosseurs diverses.

(extrait du “Boeing Workers Maga-

zine)

A CIGARETTES

Vo GuE
donne pleine valeur

à ceux qui font leursrouleuses
& Achetez le contenunt d'une Â Hvre ee caf éconemique A

 

LE

 

ABAC oe

e
m

  
    

 

ble sans le forcer. C’est-à-dire te-

nez le dos aussi vertical que pos-

sible par rapport au sol quand

vous levez une charge

Les taupes n’aiment pas la ma-

tière végétale. Elles fouillent la

terre pour trouver leur nourriture

vers de terre, vers blancs vers gris

vers de fer, grilions barbots, arai-
gnées, cantipèdes millipèdes, oeufs

d'insectes et les qutres substances

animales de ce genre,

W.J. Saunders, de Marshall Sas-

katchewan et Nattock Brothers de

Reyleigh CB, ont été élus der- tnièrement “Associés de Robertson

de l’Association canadienne des

producteurs de semences en re-

connaissance de leurs longs et dis-

tingués s.rvices à l'Association.

Il y à assez de fromage pour que

l’on puisse en autoriser les expédi- tions interprovinciales
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lStanmelle  
 

Dr Roland Giguèra,
Chirurgien-Dentiste

SAINTE-MARIE, Bee, PQ

CERTA
—

ANT. LACOURCIERE,
AVOCAT,

4 Et-Jeseph, Beauce, P. Q

EEN
 

   
    

jue et boite métallique pour conte-

nir les stencils, Capacité de plu-

sieurs milliers de stencils, Aussi,

Le 23 août à 7.30 hrs fut béni |typewriter pour écrire les stencils
le mariage de M. Fernand Royer[spécialement avec la machine à a-
avec Mlle Marcelle Faucher. dresser. À vendre immédiatement.

q Les nouveaux époux partirent| S’adresser à “Le Guide Enrg”, Ste-
en voyage de noces. Marie, Beauce,
Sainte-Claire le 23 août fut bé- —

ni le mariage de Mlle Aurèle Le- a

blond avee M. Roméo Gagné, Terreàvendre

Le 26 août M, Raymond Labbe] 90 arpents de terre, 63 en culture,
unissait sa destinée 4 Mlle Marie{900 érables, évaporateur, et une au-

Yvette Bilodeau de Ste-Marie. tre terre à bois de 16 arpents: A
A ces noveaux ¢poux nos meil- |vendre d'ici un mois avec ou sans

leurs voeux de bonheur. roulant.
Décès .. S’adresser 24 M. Albert Faucher,

Le 14 août après une longue [Rang St-Louis, Ste-Marie, Bce.
maladie est décédée =pieusement| 16-23-30 août — 6 sept.
Mme Octave Gagnon âgée de 79 -

ans et 11 mois. Terre à vendre

Nos félicitations.

M. et Mme A. Pculin de Québec| Mariages
 

 

  

         

  

     

  
  
  

  

  

  

  
   

  

Pour satisfaire aux besoins de la
uerre, le Canada tout entier est
evenu une usine gigantesque d’où

sortent, en série ininterrompue,
les armes de toutes sortes et les
milliers d'autres produits néces-
saires à la poursuite de la guerre.
Si l'industrie canadienne a pu
prendre la place qu'elle occupe
aujourd'hui dansl'effort de guerre
du monde,c'est qu'elle possédait
des ouvriers habiles, ingénieux,
consciencieux, qui ont su créer les
machines dont ils avaient besoin,
qui ont su vaincre tous les obsta-
cles. Nous reproduisons aujour-
d'hui le portrait de M. Alphonse
Leduc, qui travaille depuis 30 ans
comme forgeron dans une fonderie
de Valleyfield (Québec). En la per-
sonné de M. Leduc—qui repré-
sente dignement l’une des classes
d'ouvriers qui ont le plus contri-
buéà l'effort industriel du Canada
—nous rendons hommage à tous
les forgerons canadiens et aux mil-
liers d'autres admirables ouvriers
du Canada.

PUBLIÉ EN HOMMAGE AUX OUVRIERS
CANADIENS PAR LA BRASSERIE MOLSON

~
p
g
p

9 Elle laisse dans le deuil son é-

L INDUSTRIE poux M. Octave Gagnon ses flis

Joseph, Alphonse Polydore Albert

ses filles Mme Joseph Veer, Mme

Art. Giguere, et Mme Georges Bi-
lodeau.

Son service et sépulture eurent

lieu le 17 dans l’église de Ste-Hé-

nédine,

Naissances  M. et Mme Germain Pigeon font No 1, Rock Forest,

part a leurs parents et amis de la116-23-30-8 sept,

Belle terre de 100 acres, bien bâ-

tis; peut garder 40 bêtes à corne;

moderne, eau courante,

Sherbrooke, 5 milles de Roch Forest.

Environ 1 mille de l’école, 2 milles

de l’église. A vendre avec ou sans
roulant, pour cause de santé.

S’adresser 4 Alphonse Bell, R. R.

 

 

   

électricité

|

sans pansements ni points de sutu-

partout. Lait va à la Carnation de re. Acoommede singulièrement les

patients éloignés,

ONESIME GAGNON,
Avocat, C KR

#0, rue St-Pierre,

Québec

 

 

J. N. DOYON & FILS
Assurances générales

Vie Feu Accident Automobile

199, Notre-Dame,

STE-MARIE, Bos  
 

CIRCONCISION
Procédé strictement non sanglant,

Dr L. G. PERRIN,
24 Rue du Pont,

Québec.  
Bureau: 50, rue St-Piorre

Rés: 619, 5”e St-Jean EMMETT O’FARRELL, BA Li L.
AVOCAT — BARRISTER

Tel.: 96 ;

| Louis-Alfred Ferland,
BALLE

AVOCAT

Rue do la Station

STE-MARIE, Bes, PQ

NAAR
 

Le Bureau du

Dr Alexandre MELADY,
Chirargien-Dentiste

Est ouvert Tens les Jours.

STE-MARIE, Beauce,
P. Qué

 

Tel. 2%; Heures do Buream

Do 1.30 à 3.00 sur remdes-vems

seulement,

De 8.00 à 5.30 A tour de rile out

vant l'heure d'arrivée.

Docteur J.- A. TARDIF,
Npocialité: Yeux, Oreilles, Nes

et Gorge

Bureau fermé: Le soir, Je samedi

aprés-midi, du 24 julm au 16

juillet et du 1 au 15 septembre

2 Ave BEGIN, —_ LEVIS,

4

Tel.: 60

J. Berch. Gagnon, s.aba
ARCHITECTE

MRALC MAAPS

 

Bureau à Thetford.

290, rue N-D., Ste-Marie, Bon
te

J.-Antoine Saint-Jacques
Médecin-Chirurgien

 

    
Ce Beauce.

  

Tél: 38-7942

ROLAND GUERTIN
Avocat - Barrister

Bureau fin de semaine: St-Anselme, Bt-Isidore, St-Malachie,
Ste-Germaine, Ste-Hénddime.

Ta. 1001
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Une belle promotion au
Colonel J.-P.-J. Godreau

> .

OTTAWA, — La nomination dulmerce d'accessoires d’automobile,

 

colonel J.-P, Joachim Godreau, E.-

D., 43 ans, de Québec, au poste d'ad-
joint spécial au sous-adjudant géné-
ral à Ottawa a été annoncée au quar-
tier général de la défense nationale

Le colonel Godreau est bien connu

dans le district militaire no 5 (Qué.)
où il fut commandant du régiment
de Montmagny, du camp militaire
de Montmagny, officier de recrute-

ment du district et commandant du

camp de Valcartier.

 

Le colonel Godreau est au civil

directeur-fondateur d'une maison de

gros connue sous la Raison Sociale

d'instruments aratoires et de ma-

chineries à chemin. I] est né à Mont-

magny (Québec) le 10 janvier
1901 et il fit ses études au séminaire

de Québec, au Montmagny Bart

School et à Oxford (Angleterre). Il

n’avait que 14 ans lorsqu'il s’enrôla

lans le 17le régiment à la fin de

1915. Il traversa outre-mer avec le

189e régiment et servit en France

avec le 24e régiment pendant quinze

mois en 1917 et en 1918. Il revint au

Canada en octobre 1918 après avoir

été blessé et, en décembre de la mê-

me année, il fut démobilisé après

trois années de service. bien qu'âgé

de 17 ans et onze mois seulement,

Un de aes frères fut tué à l’action

et l'autre est mort de ses blessures

durant la grande guerre.

Entre les deux guerres il servit

dans la milice active non permanen-
te dans le C,E.O.C, de l’Université

Laval et le régiment de Montmagny.

En 1987, on lui confia la tâche de

réorganiser son unité avec le grade

de lieutenant-colonel, Appelé en ver-

tu de l’ordre général 139 x1939) au

mois de juin 1940, il s’enrôla dans

l’armée active canadienne le ler

septembre et, le 25 du même mois,

il fut nommé commandant du cen-

tre d'instruction élémentaire no 54

de l’Armée canadienne à Montma-

gny.

Le ler juin 1941 il prit charge du de “General Equipment Enrg”, com-
bureau de recrutement du district

 

 

    
 

LA BRIQUE DE
Terra sotta — Tuyau de drainage

Scott-Jonction,

 

 

SCOTT ENRG.

Dorch.
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PROTECTION A BAS PRIX

ASSURANCES GENBRALES

ST-MAXIME DE SCOTT
Représentant de “La Laurentienne”, asënranse-vie

“LE GUIDE”, JEUDI, 81 AOÛT 1944
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militaire no 5 et il occupa par la

suite les postes de commandant du

égiment de Montmagny (1942) et

iu camp de Valcartier à partir du

ler janvier 1943. Il séjourna outre-

ner en service commandé du mois

le mars au mois de juillet 1944, Il

“ut promu au grade de colonel le 1er
lécembre 1943. |

Son épouse, née Carmella Couture,!
1abite au no 291, chemin Ste-Foy, à
Québec, avec deux de ses fils, Ar-'
nand et Fernand, respectivement‘
âgés de dix-sept et de quinze ans, Le |
colone] Godreau a deux autres fils,|
e capitaine Jean-Yves Godreau,'
avec l'Armée canadienne outre-mer,
et Jean-Marc Godreau, avec le CA-
RC au Canada. Entre autres déco-

rations le colonel Godreau a mérité

a décoration canadienne d’efficaci-
Æô (E.D.)

 

 

L'HON, M, W, L. MACKENZIE
KING A QUEBEC

Le premier ministre du Canada, le

Très Honorable, M. King, est venu

dans la vieille Capitale, cette semai-

ne. Dès son arrivée à Québec, M.
King s’est retiré à la citadelle. Le
premier-ministre a quitté Québec

mardi pour Ottawa. Quoique le but

de la visite de M. King n’ait pas été
révélé, on a laissé entendre qu’il n’é-

tait pas politique.
 

L’azote est essentiel à l'effort de

guerre pour deux raisons: la pro-

duction de munitions de différen-

tes sortes et la production de vi-

vres.

“Sauvons la famille

par l’éducation”

ATTENTION!
Avis à mes clients du passé et

au public

J'ai en main de la peinture de

toutes couleurs Pour intérieur et

extérieur ainsi que peinture émall.

à des prix très populaires. Venez

me voir.

 

 

Jos. A, Faucher 
Consultes :

PELCHAT

Négociant

384 Notre-Dame

! grande bataille sont finis en France;
Le reste de la guerre, pour l’Alle-

 Ste-Marie Beauce 
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Tel. 8677

191%, St-Joseph, 
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Quebec Jewellers Reg’d
DIAMANTS — MONTRES — NOUVEAUTES

Le rendez-vous des gens de la

Beauce et de Dorchester

ET

  

  

$1 VOUS SOUFFREZ DE»

FAIBLESSE COURBATURES

NERVOSITÉ ÉPUISEMENT

PATIGUE HABITUELLE

MANQUE D'APPÊTE

ESMORO
1666 2-86, MONRÉOL

QUEBEC   

  
  

 

  
   

   

LA FIN DE LA GUERRE
APPROCHERAIT

Un officier d’état-major britan-
nique déclare: “Un vigoureux coup
de masse des Russes. ajouté à nos
efforts de l'ouest, terminera la
guerre à l'Allemagne. Les jours de

magne, n’est que pour gagner du
temps, du temps pour Hitler”. Le
général Montgomery déclarait: “la
fin de la guerre est en vue”.

Les Allemands tourneraient déjà
des canons de la ligne Maginot vers
l’ouest, pour résister aux Alliés.|

d'après le service de renseignements. |
L'officier précité affirme que ja-

mais l’Allemagne ne pourra remet-

tre en campagne une armée comme
la septième, que les Alliés ont dé-

truite dans la bataille de Norman-
die,

TOUTE UNE MARINE PUISSAN-
TE GIT AU FOND DES OCEANS

marine royale, comprenant les per-
tes des Dominions, indique qu’une

| puissante marine git au fond de l’o-
céan représente le prix que l’ami-
rauté a dû paper pour assurer la li-

berté du monde.

La liste comprenant les pertes
totales du début de la guerre au 13

août, comprend des vieux navires

aux noms illustres et des unités ré-

centes dont on n’a même jamais ré-
vélé les détails,

Voici le tableau des pertes nava-

es: 3 cuirassés (“Royal Oak’
‘Prince of Wales”’ “Barham”’); 2

croiseurs de combat (“Hood” et “Re-

pulse”); 5 porte-avions; 2 petits

porte-avions; 28 croiseurs; 14 croi-

seurs marchands armés; 124 des-

troyers; 64 sous-marins; 7 frégates;

différents modèles mais ne compre-

nant pas les unités de débarque-
ment.

Dans ce tableau figurent les uni-
tés canadiennes suivantes: 6 des-

troyers “Fraser”, “Margaree”, “Ot- 
Une liste revisée des pertes de la

tawa”, “Ste-Croix” et Athabascan”;

une frégate; “Valleyfield” et cing

Vous Etes-Vous Blessé ?
Apporte un

Soulagement Rapide

  

 

    

  

 

 

      
 

en Usacs] Pour Coupures, Contusions, Egrati-
PARTOUT gnures, Pigiires et Morsures |

DEPUISPLUS d'Insectes.
CENT ANs,

|

Pour Foulures, Coliques, Crampes,
Diarrhée. 

     CIE DAVIS & LAWRENCE - MONTRÉAL   

 

corvettes: “Lévis”, “Charlottetown”, aujourd'hui, jeudi, au lendemain des

“Louisbourg”, “Wepburn” et “Win- | manifestations de toutes sortes qui

flower”. .ont marqué en Europe et en Améri-
En dépit de ces pertes considéra- que les récents engagements entre

bles la marine royale est maintenant les troupes d’occupations Alleman-
plus puissante qu’au début de la des et les patriotes français et aux-

guerre. quels auraient suivi la libération de

TRUSTE FE SEUL wi YE } Paris. Dans une autre Colonne, sous

CETTE NOUVELLE DE la rubrique: ‘Paris serait aux mains

LIBERATION SERAIT-ELLE des Alliés, nos lecteurs trouveront

PREMATUREE? les détails qui nous sont parvenus

sur la libération que l’on croit être
Telle est la question qui se pose | prématurée.

 

 
 

nad.

 
 

  

| LAF
pas encore arrivee!

 

e Les militaires ne se prononcent pas sur la date de la fin

de la guerre. Ils continuent de se battre pour y arriver.

Notre espoir d’en arriver à une reddition sans condition |
dépend entièrement de notre réussite à faire disparaître la

puissance militaire de l’Allemagne par la force des armes. i

Pour cela il faut des hommes comme vous.

Il faudra des mois d’entraînement pour vous aguerrir.

Enrôlez-vous aujourd’hui même.

Publiée dans le but d'aider l'effort de guerre du Canada par une Organisation
Industrielle de la Province de Québec.
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BONJOUR MON GARS-

ÇA A ÉTÉ AGRÉABLE
DE TE VOIR—
ET BIEN AGRÉABLE

DE TE VOIR /
DEGUERPIR .
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UN TIMBRE D'ÉPARGNE

CHOUETTE ÇA —
REVENEZ ENCORE VOIR

BOSWELL

 

  

   

   
   

  

Bienvenu!
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Les industriels de l'est
groupés en association

 

Les industries de la province

viennent de fonder une société

dans le but de mieux se connai-

tre et de travailler à la défense

de leurs intérêts communs La pre-

mière réunion de la société qui
compte actuellement une soixan-

taine de membres eux lieu jeudi

soir à Montmagny sous la prési-
dence de M. J.L. Demers

Durant l'après-midi, les mem-

bres avaient fait la visite de qua-
tre des principaux établissements

industriels de Montmagny et tous
ont été heureux de constater le

développement des industries de

cette ville. Ils ont visité l'établis-
sement de la compagnie A. Bé-

langer Ltée, la National Electric

Refrigerator, la Manufacture de

Meubles de Montmagny et la Com-

pagnie de Biscuits

 

 

Parmi les membres présents, on

remarquait M. JL. Demers, le

président de la Société, M. J.-A.

Forand de la Fonderie de Plessis-

ville M. Adrien Collin de la Na-

tional Electric Refrigerator tous

deux vice-présidents M. Wilbrod

Bhéar le secrétaire-trésorier M.

Hervé Baribeau de Lévis, M. Lio-

“el Kirouac de Warwick M, Phi-

ippe Béchard de Montmagny M.

Adélard Bégin de la Fonderie de

Suint-Anselme, M. Emile Drolet

de la compagnie F.-X. Drolet et

M. Déziel Samson tous directeurs

M. J.-L Hézn, de Plo-sisvill> AL A-

déodat Lavoie de la combac

Pouvoir du Bas-Saint-Laurent M.

Henri Laberge, de la Fonderie de

l'Islet M. Emile Colin de Collin

Lumbert, M. Gérard Collin de la

compagnie de Meubles M. Ancina

POUR LES MEILLEURS ACHATS

RENDEZ-VOUS :

CHEZ

Maurice Pollack Limitée
75-95 rue St-Joseph a Québec

Aussi entrée par le Blvd Charest

Centre de la mode ot de l'économie dans les vétements

pour hommes, femmes et enfants

 

  

 

Gendron de Saint-André de Ka-
Tardif de J.-L, Demers, M. Iréné
mouraska, M. Eugène Prévost de
Sainte-Claire, M. Raoul Fortierde
la maison Elzéar Fartier Ltée, M.
Onésime Chalifour de O. Chali-
four Ltée, M. Narcisse Proulx de

Montmagny M. le docteur  Phi-

lippe Richard et M. Candide Cor-
riveau tous deux de Montmagny.

Au cours de leur réunion, les

membres ont décidé de tenir une
assemblée générale tous les trois
mois et de se réunir autant que

possible dans chacune des villes
industrielles de la région afin de

prendre contact avec nos indus-

tries. Certains membres n'ont pas

craint d’affirmer que cette pre-

mière réunion de la société leur

avait permis de découvrir la ville

de Montmagny, et ils ont constaté

avec plaistr la part de ces indus-

tries dans leffort de guerre du

pays.
On a fait remarquer que la Ca-

nadian Manufacturing  Associa-

tion rendait des services aux in-

dustrlels mais que le temps était

venu pour les industriels du Que-

bec de se grouper pour étudier les

problèmes qui leur étaient com-

muns Un certain nombre de pro-

blèmes se posent ici d’une façon

différente que dans leur cadre par

ticulier.

A lissue de la, visite des établis-

sements de Montmagny, les visi-

teurs ont été reçus par M. Narcisse

Proulx de la compagnie Bélanger

et par MM, Gérad et Adrien Collin

Echos des Editions

Bernard Valiquette

Vingt-cing ans chef d'un grand

parti, premier ministre depuis

près de vingt ans, M. le très Ho-
norable M. Mackenzie King a diri-

gé son pays a des heures difficiles

Il importe donc de connaitre

l'homme et son oeuvre, Personne

n’était mieux qualifié pour faire

la synthèse de notre histoire po-
litique des 25 dernières années

que M. Robert Rumilly, l'historien

de la province de Québec. Son

œuvre impartiale et éclairée ne

manquera pas de passionner l'opi-

nion publique. MAKENZIE KING

par Rumilly paraîtra au début de

septembre prochain. Qu'on se le

dise.

Editions Bernard Valiquette Ltce

1420 rue St-Urbaln, Montréal

 

4] nations sont

représentées

au Vatican

Cité du Vatican. — A l'heure ac-

tuelle 41 pays maintiennent au Va-

tican une représentation diplomati-

que accréditée, comme il a été an-

 

La vérité

au sujet des salaires

des textiles dans le Québec

“LE GUIDE”, JEUDI, 81 AOÛT

    Vraiment.
dl est devenu bien clair que le

Service Sélectif National est ineffi-
cuCe, inopérant. D'ailleurs, les hôpi-
taux de Montréal n’ont-ils pas obte-
{nu l'autorisation d'embaucher direc-
tement leurs personnels, sans passer
par le S. S. N.? Il est grand temps
que cette permission soit étendue au
Commerce et à l’industrie, que le
gouvernement autorise chaque em-
ployeur à chercher pour lui-même
le main d'oeuvre dont il a réelle-
ment besoin.

x * +

Lu grève du tramway, qui a Coû-
té des millions en mème temps qu’u-
he perte dc temps malheureuse en
ces jours où il faut ‘“’hâter la victoi-
re”, a attesté, une fois de plus, l’i-
haptitude des gouvernements au rè-
glement rapide de ces différends.

 

noncée officiellement.
Nous nommons: Argentine, Belgi-

que, Bolivie, Brésil, Chili, Chine,
Columbie, Costa-Rica, Cuba, Equa-
teur, Irlande, Finlande, France, Al-
lemagne, Grande-Bretagne, Guate-
mala, Haiti, Honduras, Hongrie, Ita-
lie, Japon, Yougoslavie, Libérie
(Afrique), Lithuanie, Monaco, Ni-
curagua, l’Ordre Militaire Souverain
de Malte, Panama, Pérou, Pologne,
Portugal, la République de St-Do-
minique, Roumanie, Ile Salvador,
Sun Marine, Slovaquie, Espagne,
Etats-Unis, Uruguay et Vénézuéla.
Parmi les ubstentionnistes, on re-

marque le Cunada, le Mexique,
l'Australie, les Indes, la Russie, le
Paraguay, la Nouvelle-Zélande, l’U-

nion Sud-Africaine, le Danemark,
la Norvège, la Suède, l’Egypte, l’A-

rabie, l’Islande, la Hollande, la Ser-

1966

L'autorité établie ne paraît pas avoir
les pouvoirs qui suffisent à l’arbi-
trage péremptoire, qui ne tergiverse

pas. Il y a dans notre législation, à

ce sujet, des failles qui seutent aux

jeux. Passe de ne pouvoir empêcher
les heurts aboutissant aux grèves.

Mais celles-Ci, quand il s’agit des

services qui comportent la protec-

tion et le transport du public, de-

;vraient être enrayées sans Ces re-

tards qui compromettent la vie so-

iciale comme économique,
* *

On ne peut plus se procurer, mé-

me en scrutant bien les annonces

classées des journaux, les appareils

usagés dont on a besoin à la mai-

son, Non seulement glacières, radios

laveuses, ete, sont introuvables, mais

ce qui est bien pis, on ne peut plus

guère faire réparer l’équipement

qu’on ossède déjà. Les pièces fauti-

ves s'entassent chez le plombier, l’é-

lectricien et le machiniste qui ne

suffisent plus à la tâche, La situa-

tion devient alurmante pour la maî-

tresse de maison qui, incapable de

se procurer une bonne, doit faire à

bras, Comme au temps de grand’ma-

man, des besognes ordinairement

confiées à la machine.

A noter, dans la page éditoriale

de la Gazette (Montréal) du 10 cou-

rant, cet extrait d’un bienveillant ar-

ticle de fond, en FRANCAIS, que le

grand quotidien anglais consacrait

au résultat des élections: “Les Ca-

nadiens-français, une fois de plus,

ont fait preuve de Cette stabilité qui

est le facteur dominant de leur ex-

istence. Ils ont, de nouveau, démon-

tré leur fidèlité aux cadres mêmes

de leur vie nationale qui résiste au

changement brusqué, particulière-

ment s’il est violent, et qui rejette

l'inconnu pour le connu, l’inconstant

pour le permanent”.
x + bie et la Suisse, Chez les Etats-Unis

et le Japon, ce ne sont pas stricte-

ment les nations qui sont représen-

tées — le sentiment populaire n’est

pas assez en faveur du Souverain

Pontife — mais ce sont respective-

ment le Président ct le Mikado qui

maintiennent chacun leur envoyé

personnel auprès du Saint Siège.

+
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Mudernes,
à l'épreuve
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L'exposition de comté constitue

un poème à la fois vigoureux et

charmant de la vie campagnarde, la

nanifestation par excellence de l’ar-

tisanat et de la petite industrie, une

magnifique leçon de choses dont il

ne faudrait, à aucun prix, priver nos

jeunes. Mais parce que ceux-ci sont

en grand nombre, sur le terrain, on

LA BONNE CHANSON
UNE AUBAINE

Devenez membre de l’Association

des Amis de la Bonne Chanson, —

Vous aurez droit à des prix très

réduits pour l'achat des albums de
“La Borne Chanson”.

Ecriv. ; tout simplement à “La

Bonne Unanson”, St-Hyacinthe, en

disant que vous lu cette annonce

dans LE GUIDE et vous recevrez

votre carte de membre, qui vous

donnera droit à des prix réduics

pour l’achat des albums de “La Bon-

ne Chanson”.

Cette réduction va jusqu’à 30%,

d’après le nombre des albums que

vous achetez.

Cette offre est pour un te. ‘p… :1-
mité seulement.

Dans quelque temps, ces prix de

saveur ne pourront plus être accor

des, à cause de l’augmentation cons

rante du coût de production.
Profitez-en dès aujourd'hui, par-

dant qu’il est encore temps.

Ecrivez à:

“LA BONNE CHANSON”

Casier postal 150,
St-Hyacinthe, P. Q.

 

Continuez à

LES BESOINS SONT PLUS
GRANDS QUE JAMAIS —
  

tricoter pour la

 

devrait élaguer du programme les |
jeux forains suspects, les tentes fa-

oltes, bref tous ces sideshows qui

entrent si malaisément dans le point

de vue instructif, Certaines foires de
Comté se laissent imposer des amu-

sements douteux d'autant plus discu-

tables qu’ils n’augmentent guère la

recette aux barrières. Le divertisse-

ment faisandé n’a jamais contribué

à la promotion de nos comités agri-,

coles, 11 jure trop dans le ton géné-

‘al
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“La Fédération américaine du!
ravail croit que lintrusion du gou-|

sernement dans des domaines gee

sont ceux de l’industrie de la géran-

.¢ et du travail, n’aboutissent qu’à

L'histoire de votre region, des grandes personnalités politiques, re-

ligieuses, littératies, financières et sociales, ete, etc, des grands

mouvements d'option, de nos futtes, tout cela se trouve dans

L'HISTOIRE de la PROVINCE de QUEBEC

l'application de contrôles gouverne-
mentaux encore plus ‘rigides et à
l'établissement de nouveaux organis-

nes bureaucratiques, Or la bureau-

watie est essentiellement anti-dé-

mocratique.

“Les bureaucrates ont un plan de
le prêt. Ce plan signifierait une
dus grande usurpation des pouvoirs
du gouvernement par la bureaucra-

Je, pour des contrôles plus sévères

le l’industrie et pour la transforma-
tion des unions ouvrières en pions

vour les différentes agences gouver-

1ementales”.

(M. Matthew Woll, vice-président

le la Fédération Américaine du Tra-

vail et représentant, ad hoc, des Ou-
vriers Canadiens),

 

Treize volumes comprenant plus

ments aux

Editions Bernard

CP. 26, Statien M”

par ROBERT RUMILLY

La série se vend reliée toile et brochée.

MONTREAL

de 4000 pages d'un texte dense.

Demandez tous reénseigne-

Valiquette, Ltée,

Fidnroy 3584
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En vente : dans toutes les pharmacies .

  

 

 

 

Les plus récentes statistiques des salaires payés par
l’industrie du fil à coton et des tissus, compilées par

l'Office fédéral de la Statistique, apportent un démenti

formel aux critiques injustifiées faites au sujet des salaires

payés par les textiles dans le Québec. Prenant comme

base le salaire hebdomadaire moyen payéle ou vers le
Ter mars 1944, les statistiques du Gouvernement pour

cette industrie établissent que l'ouvrier moyen des

textiles du Québec gagne:

Croix-Rouge

 
 

 

 

; (1) plus que l'ouvrier moyen du coton de l'Ontario;

jy (2) plus quel'ouvriermoyen du cotondesprovinces maritimes;
a (3) plus que l’ouvrier moyen du coton de tout le Canada.

kp: Le salaire moyen payé por La Cie Dominion Textile a

 

oF cette méme date est plus élevé que le salaire moyen

3 du Québec. Voici quels sont les chiffres:

QUEBEC . $23.76 par semaine parouvrier(chiffres, 0.F.S.)

Prov. maritimes 22.89 “ “ “

Ontario . . 23.39 “ “ 10%

Tout le Canada 23.61 “ “ u“

Dominion
Textile Co. Lid. 24.51 4 4“

Ces salaires moyens comprennent les salaires des femmes

, et des commençants, mais ne comprennent pas les salaires

des chefs de services, des vendeurs ou des employés

du bureau chef.

-

LA CIE DOMINION TEXTILE LTEE.  
 

 

Contribution de la

BRASSERIE “BLACK HORSE” DAWES  
 13 we 
 

  



 

 

  

 

 

LES ALLEMANDS BRULENT LEURS MAISONS

MOSCOU. — La 3ème armée de Russie blanche du général

Cherniakhovsky est massée pour traverser la rivière Szeszuppe,

opération qui amènerait les forces soviétiques sur le sol alle-
mand pour la première fois de cette guerre.

Les Allemands ont lancé un assaut contre l'aile droite de
cette armée, mais ils ont échoué et ils attaquent au nord-ouest,

à l'ouest et au sud-ouest de Siauliai, en Lithuanie maintenant.

Des rapports de la frontière soviétique disent que les per-

tes ennemies sont élevées et que les Nazis lancent des vagues de

chars et d'infanterie dans de vains efforts pour percer le flanc

tre
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Les Allemands en retraite brûlent leurs propres villes et

villages le long de la frontière de l’est de la Prusse afin d'en

prevenir l'usage par les Russes, à dit aujourd’hui la radio de

Moscou. ;
Le communiqué allemand a dit que les Russes, chassant

environ 200,000 Ailemands pris dans les états baltiques, ont

traversé le lac Peipus et sont établis sur la rive ouest d'lustonie.

Les Allemands ont également annoncé la perte de Vilkavis-

kis, en Lithuanie, à 12 milles de l’est de laFrusse, au cours

d'une grosse bataille de chars à laquelle des formations aérien-

nes ont participé.
EN FRANCE

Maa lère armée canadienne qui avait jusqu'ici avancé de

Caen vers le sud vient de se retuuruer et de se diriger vers

l’est. vers la Seine et le Havre. Les troupes canadiennes et po-

sunaises vienuent d'effectuer une rapide avance de lU milles au

sud-est de H'alaise pour s'emparer de Lrun et se diriger vers

de la 3ème armée de Russie blanche. ;
L'on rapporte que cette armée est à 40 milles à l’est de 1

cité ferroviaire d’Insterburg et à 85 milles de l'est de la capi-

tale prusse, Konigsberg.

La rivière Szeszuppe, un tributaire du Niemen, est dans la

partie nord-est de l’est de la Prusse et à peine à 25 milles de

cette frontière.

vhambois à 4 mulles plus join. Les troupes du géneral Crerar

a yNt pris Saint-Fierre-sur-Lives, Mezidon, Trourn et Favent,

En Bretagne, la torteresse ue Dauit-Malo vient de tomber

aux Alliés apres uu siege de plusieurs jours. Le commandant

ae ia garnisoq, le cololel Anureas vol Aulock, vient d eure de-

core par Hitler pour sa resistance prolongee. Les troupes état-

suniennes se sont egalement emparces ue Vinard, en Luce de

Dulnt-sialo, faisant prisomuers Je Commandant de la garnison
 

 

Visitez notre

magasin de
meubles

Vous serez surpris des aubaines qui vous y attendent.

Nous pouvons vous fournir tout ce que vous désirez en

faits d’ameublement, pour des prix les plus bas.

Tous nos «cheteurs ont obtenu entière satisfaction de

notre maison.

Venez voir nos ameublements de chambre à coucher,

de salle à manger, et nos ameublements de salon : Chester-

fields, tables, lampes, radios, poêles, prélart, matelas, etc.

Faites vos achats à notre maison; des aubaines vous

attendent.

Les Meubles
Modernes
STE-MARIE,Bce.

   

  “PREPARONS L'APRES-GUERRE”

et les oIliclers ue sou etat-major.

AUX ABORDS DE PARIS

Les avant-gardes des colonnes blinaees etatsuniennes opè-

rent aeja dans ie voisinage de barls, mais les buielils dlues

I ne fournissent pas de precisions a ce propus. Le CUrrespunuanu

fwaward ball, de l’Assucialed Fress, palle de patroulles enlre

: Guartres ec r'aris et signale que les avialeurs ailles out I'epele

aes Iormations bilndees ailemandes dalls Cette region, Les alle-

maids ulsent que ies colonnes aulees sunt rendues à Haulvoul-

1el, & 12 miles seulement ae rars, et qu'il se livre ‘Uue guerre

ae mouvement dans la reglun aujacente ’ à la capitale rrangaise.

Le grand quartier genéral allié annonce la prise de la ville

de Venaume, à 43 miles au sud-est au mans. ll annonce en ou-

tre la prise d’Authon et de bauit-Laials. AULNON, à SU milies

au sua-ouest de baris, est tout pres d'iutampes: ce serait le

point extrême de l'avance alliee vers l'est entre Seine et Loire.

Les Allemands disent que leurs troupes resisient encore a

Chartres et & Orléans.

6,000 BOMBARDIERS ALLIES SEN PRENENT AUX
POSITIONS BNNLMILS

35 chasseurs ennemis ont €te descenaus, alors que les Al-

liés perdaient 21 de leurs appareils — Kalds destines à couper

les ravitaillements ennemis.
LONDRES., — Un grand nombre de bombardiers alliés

ont dévasté les aéroports du nord de la trance, ont semé la
mort et la destruction dans les rangs des Allemands en fuite,
ont abattu 35 chasseurs ennemis, debris de l’ancienne force
aérienne nazie et ont effectué de nouvelles sorties pour décI-

mer l’ennemi.
En pius d’abattre 35 avions dans les airs, les aviateurs

alliés en ont détruit au moins 51 au sol. Les pertes alliees au
cours des huit raids auxquels ont participé 6,0U0 avions au-
dessus de quatre pays européens, se sont totalisées a 21 chas-
seurs et à deux bombardiers.

Quelques 750 forteresses volantes de la région méditerra-

néenne ont de nouveau pilonné les champs pétrolifères de
Ploesti.

| SIx aéroports et une avionnerie situés dans la région s’é-
tendant à 70 milles au nord et à 175 milles à l’est de Paris ont
été bombardés par les appareils américains. D'autres ont sur-
volé la Hollande et la Belgique pour pilonner les routes em-
ployées par les Allemands pour envahir les Pays-Bas, il y a
quatre ans,

Ces attaques n’avaient pas pour seul but de détruire les
pistes de lancement d’avions-robots, mais elles étaient égale-
ment destinées à empêcher le ravitaillement des troupes alle-
mandes au nord de la Seine,

Echos de Lambton notre paroisse.
| Déplacements Mlle Simone Gendron de Sher-

M. et Mme Arthur Lapointe de brooke, passe quelques jours chez

Palmarole Abitibl en promenaae|S°$ Parents M. et Mme Francis
chez leurs parents de notre loca-|Gendron ;
iité. Mme Achille Bédard et ses filles

Mlle Béatrice Lapointe de Mont
réal, chez des parents M. et Mme
Edmond Lapointe.

M. Roger Bolduc de Saint-Geor-

RN laiemeee 

 

ges visite M. Alphonse Lapointe de
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Palais de l’Industrie: —

Exhibits des rifférentes Eco-

les: Beaux-Arts, Arts et Mé-

tiers, Ecole du Meuble, Ecoles

Ménagères, Ecole Technique —

Exhibits d’Artisanat — Etala-
ges des ministères provinciaux

— Meubles — Radios — Poêles
— Accessoires Electriques —

Machineries — Produits Ali-

mentaires — etc, ete,

Palais Central. —

Étalages des Ministères de la

Santé et de la Colonisation —

Exposition d’Art et Salon Na-

tional de Photographie.

Palais de l’Agriculture: —

Légumes — Fruits —Fleurs

— Conserves — Miel, Sucre et

Sirop d’Erable — Grains, etc.
Pavillon des Arts Domestiques:

Etalage des Ministères Pro-

vincial et Fédéral de l’Agricul-
ture — Industrie Féminine —

c’est votre exposition. Parti

COLISEE 3 au 8 SEPTEM

COURSES et

QUEBEC — ler AU 10 SEPTEMBRE

AGRICULTEURS

cipez aux événements de cette
grande semaine. Vous en retirerez d’inappréciables béné-
fices.

Super-attractions é |

“LES MORGANETTES”
de Chicago dans leur

REVUE DE LA VICTOIRE
et VAUDEVILLE

ESTRADE — 3 au 10 SEPTEMBRE

 
C

BRE

 VAUDEVILLE
 

Travaux des Cercles des Fer-

mières — Travaux d’'Artisanat.

Pavillons de l’Aviculture et
de l’Elevage: —

 

  
  

 

CONCERTS CARNAVAL avec des attractions nouvel-

les présentées dans un décor neuf,

Descendant en droite ligne, ce

‘“Helldiver’” ne promet rien de bon

au convoi naviguant en cercle pour

éviter le feu allié. Ce bombardier-
 

Volailles — Dindons — Ca-

nards — Oies — Pigeons — La-
pins — Chevaux — Bovins —

Moutons — Porcs.

 

  
  

Visitez les étalages de

L’ARMEE et     plongeur est fabriqué à deux im-

portantes avionneries canadiennes:

Fairchild Aviation de Montréal, et

Canadian Car & Foundry & Fort

William. C'est une photo officielle
de la marine américaine.

L’AVIATION  

 

Mme Mar

 
DEJA 250 GALLONS; BIENTOT DAVANTAGE

Les hommes et femmes Ci-dessus sont les vedettes d'une des plus grosses usines aéronautiques du Ca-

nada: MacDonald Bros. de Winnipeg, Car, de concert avec les 500 autres employés de l'usine, ils ont offert

à la Croix-Rouge un total de 250 gallons de leur sang, soit suffisamment pour remplir les cinq grands ba-

rils autour desquels ils sont groupés. Rangés d'en arrière, de gauche à droite: MM. H.-W. Hamilton, Tho-

mas Flye. George Blair, E.-A. Foote, A. McCallum, P.-G. Vosper et Gourdon Couch, En avant, dans le mê=

me ordre: l’infirmière Ruth Hutton, Mlle Josephine Strain,

Handford, Les archives de l'usine démontrent qu’il reste encore 900 hommes et femmes qui sont prêts à faire

de même quand leur tour viendra. En plus, les “Ansoncttes”, troupe de concert de la fabrique, ont récem-

ment monté un spectacle au profit de la Croix-Rouge.

jon Seaman et linfirmiére Evelyn

 
 

Un Beau Roman

Confession de

minuit (1)
par Georges Duhamel de l’Acadé-

mie Française.

Pour ceux qui ont almé la “Chro-

nique des Pasquier”, Les Editions

Variétés entreprennent maintenant

la publication d’un autre chef-d’oeu-

vre de Georges Duhamel, Vie et

Aventures de Salavin, Ce chef-d’oeu-

vre comprend cing romans, C’est

l’histoire d’un bureaucrate en quête

de joie, d’immortalité, et qui croit

trouver son accomplissement en se

mortifiant, en se dévouant. Chacun

de Ces romans peut être lu seul.

Avec Salavin, Duhamel décrit un

 

Madeleine et Marcelle sont de re-

tour d’une promenade à Sherbroo-
Ke.

Mille Liliane Gagné de Montréal
chez sa mère Mnie Vve Gagné

 

LIAPZ NOTRE JOURNAL

le

 

1.

ments détenus

militaire);

ments mentionnés; 
 

En vertu d’une ordonnance antérieure, les patrons furent requis
de contrôler les documents en la possession de leurs employés qd
masculins, et de faire rapport, au plus tard le ler mai 1944, des
cas douteux aussi bien que des cas où l'employé n’a pas de )

 
à compter du 22 août 19-44 tout

patron est requis de contrôler les docu-

par chacun

nouveaux employés masculins dans les

7 jours de l'engagement, afin de cons-

tater s’il sont en règle avec le Service

sélectif national (mobilisation), (c’est-

a-dire .au point de vue du service

le patron doit, en se servant de

l'Annexe 9, signaler au Registraire de

sa division de mobilisation, tout em-

ployé qui ne serait pas muni des docu-

esprit chez quil’activité inconscien-

te prend le dessus sur la pensée

Consciente, qui se juge responsable

de toutes les suggestions criminelles

qu'il n’a pas aussitôt écartées. Ne

possédant pas le contrepoids d’une

énergie intellectuelle qui rétablirait
la réalité... il est la victime. Il est

le scrupule fait homme,

Confession de minuit est le pre-

mier roman de Cette remarquable

histoire. Salavin vient d'être mis à

la porte de l’établissement où il oc-

cupait un emploi modeste pour avoir,

poussé par un mystérieux destin, po-

sé l'index surl'oreille de son patron.

Ce geste loufouque fait dans un

moment de demi-hallucination, Sala-

vin ne se l'explique pas. Pourtant

“l'affaire Surreau”, c'était le nom

du patron, marque le début de ses

malheurs,

Avec su situation de fortune as-

sez humble, Salavin doi trouver un

autre emploi... mais il lui faudrait

l'énergie... ct il est visité, traversé,

par un songe; un songe bousculé, ha-

le tant, comme ces histoires du Ci-

ministre du Travail

3.

nouvel emplode ses

faire

division de M

vatégorie qui
documents.

4. Tout en

patron ou tou

se conforme pas à ces Règlements.

29 août 1914,

néma. Un songe qui se déroule dans

un silence effrayant.

Et ce songe 1mpénétrable lui en-

lève toute confiance en soi, l’empê-

che de trouver la place qu’il part

chercher tous les jours... jusqu’à ce

qu’il ait perdu tout espoir.

Sans ami, malade, Salavin est la

proie d'un lastinant découragement.

i Mais un jour, il s’aperc¢oit que Mar-

guerite, l’amie de sa mère, est jeune

et jolie... Quelle découverte!... et

qui engendre, elle aussi, un suppliçe

effrayant. Car que peut-il faire pour

et contre l’amour?

Pauvre Salavin, il ne sait plus que

faire, Il se sent bête et ridicule. Il

ne sait plus que devenir, à qui se

confier. Peut-être va-t-il partiren

voyage, si le vent le prend en pitié

et l’emporte ? Peut-être va-t-il res-

ter? Peut-être...?

! 
llu Un volume de 224 pages publié
parles Editions Variétés. Prix: $1.25

par la poste $1.35. En vente dans

toutes les bonnes librairies et aux

Editions Variétés, 1410, rue Stanley,

“Montréal, Canada.

—————————

AVIS ATX PATRONS
ET À LEURS EMPLOYÉS MASCULINS
En vertu d'un arrêté eu Conseil du 15 août 1944 rendu par

soussigné
règlements du Service sélectif national (mobilisation) :

sous l’autorité des

de même le patron doit contrôler
les documents en la possession de tout

vé masculin engagé entre

le ler mai 1944 et le 22 août 19-44. et
rapport, au Registraire de sa

obilisation au plus tard le
sur tout employé de cette ;
ne serait par muni desdits

rployé masculin susmen-
tionné est requis par les Règlements de
soumettre ses documents à l'inspection
de son employeur.

5. Des peines sont prévues pour tout
t employé masculin qui ne

documents. La marche à suivre, pour la continuation actuelle
de ce contrôle, bien que signalée aux employeurs dans l’“Avis
aux patrons et à leurs employés masculins” que l’on envoie en
ce moment par la poste, est le même que celle indiquée dans le
“Guide du Patron”, qui avait trait à la vérification antérieure
au 15 mai 1944.
 

L’on rappelle aux patrons qu’ils n’ont pas à faire rapport sur
les individus munis des documents nécessaires—mais sur ceux
qui n’exhibent pas ces documents, ou lorsqu’il y a lieu de douter
que les papiers exhibés prouvent que les individus sont en règle.

Les patrons canadiens ont coopéré d'une façon très satisfaisante
lors de la première vérification, allant jusqu’au Ier mai dernier.
L’on est très reconnaissant de cette coopération qui a été fort
précieuse et à laquelle on fuit de nouveau appel.

L’on peut obtenir aux bureaux de Placement et du Service
sélectif PAnnexe 9 et les détails sur les documents attestant que
les détenteurs sont en règle.

SERVICE SÉLECTIF NATIONAL
HUMPHREY MITCHELL

Ministre du Travail
A. MacNAMARA

Directeur du Service sélectif national

DW.2t-0-44-P,

 

 

 



     

 

ST-JOSRPH BEAUCE

—M. et Mme Louis Champagne

et leur fille Gisèle, sont allés en
promenade à Richmond, chez M.|
et Mme Trépanier.
—M. et Mme Valère Nadeau, M.

et Mme Paul Mercier, ainsi que

M. et Mme Alphée Létourneau se

rendaient à St-Prosper vendredi

Je 18 août, à l'occasion des funé-
railles de Mlle Simonne Rainville
—M. et Mme Henri Paré et leur

fillette Hélène ainsi que Milles Ma-
ry Lafleur et Jacquelin, Marois de
Thetford, ont visité M. et Mme

Roméo Trépanier, dimanche der-

mer.
—M, et Mme Alphonse Giguère

M, et Mme Joseph Jacques M. ct

Mme JT. Giguère M. et Mme Ro-

bert Giguère, étaient à Ste-Marie

dimanche en

=

visite chez M. et

Mme Léo Giguère et Mme Phi-

lippe Giguère.
—M, et Mme Antonio Bourret,

de Québec, étaient en visite chez

M. et Mme Odina Bourret récem-

ment,
—M. et Mme Jules Nolet, de

Ste-Marie, ont visité la famille
Arthur Jacques ces jours-ci.

—M. et Mme Marcel Vachon,

leurs enfants Claudette

mamnd, de Vallée-Jct, étaient cu vi-

et Nor-!

site chez M. ct Mme Edmond La-

gueux, dimanche dernier.

—M. Luc Lacourcière, de Québec

| Mlle Joséphine Lacourcière, de

Détroit Mich. ct Mlle Marguerite

Taschcreau, de Québec étaient en

visite chez M. le notawe Andre

'Taschereau, récemment.

* —M. «t Mme Alfred Jacques,

; MM. Hercule et Emile Jacques,

sont actuellement à Québec pour

quelques semaines.
—M. et Mme Joé McColiough,

leurs enfants, Roger  Clarens et

Ellens, de St-Côme, étaient en vi-

site chez M, et Mme Wilfrid Gi-

guère, dimanche dernier.
—Mlle Jeanne-D'Arc uiguère

passe une quinzaine au Lac St-Jo-

seph ainsi qu’à Québec, l'invitée

de ses beaux-frères et soeurs,

Mariage Labbé-Boivin

Mercredi le 23 août, en l'église

de St-Joseph, a été béni le maria-

ge de Mlle Thérèse, fille de M. et

Mme Alphonse Boivin, de St-Jo-

seph, avec M. Henri Labbé, fils de

M. et Mme Philippe Labbé. dv St-

Odilon de Granbourne.

| Mariage Lessard-Jacques

“ Samedi, le 26 août a été béni le

mariage de Mlle Jeanne O'Arc

| Jacques. fill, de M. Jean Fortunat

 
 

 

Aux Prévoyants
du Canada

   

   

  
Chas-A. Poulin

vice président du club Lesage

Il nous fait plaisir de signaler le

succès remporté par M, C.-A. Pou-

lin, de St-Georges de Beauce qui

après quelques mois au service

des Prévoyants du Cunada s'est

qualifié pour le club des $150,000-

000 “Le Club Lesage” dont il de-

vient le vice-président, Nos félici-

tations à M, Poulin.

 

Jacques, décédé, ct de Mme Jac-

ques, de St-Joseph, avec M. Rosai-

re Lessard, fils de M. Gédéon Les-

sard (à Philias)

Mariage Bourret-Roy

Samedi le 26 acût en l'église de
“St-François de Beauce, à été cé-

‘lébré le mariage de Mlle Rita Roy

| fille de M. ct Mme Napoléon Roy,

 

“LE GUIDE”, JEUDI 81 AOÛT ives

Le champion Sexton défendra son
titre à la Plage Vallée dimanche

Sexton, dont le titre et la ceinture
seront en jeu, sera opposé à Lar-
ry Moquin. Lévy reviendra dans
la mêlée contre Delamarre. Une

des séances les plus intéressan-

tes de l’année

La plage Vallée de St-Benoit
Lac Poulin ayant été envahie, di-
manche dernier, par la plus grosse
foule jamais vue à un évènement

sportif dans la Beauce, les orga-

nisateurs ont décidé de sacrifier

une partie des surplus à la mise

en oeuvre de la plus importante

séance de lutte de l’année en re-
tenant pour dimanche prochain,

le 3 septembre les services de plu-

sieurs athlètes de renommée mon-

diale C’est ainsi que la finale (2

de 3 à finir) mettra aux prises le

champion du monde Frank Sexton

avec nul autre que Larry Moquin

Sexton l’image de la force et le

symbole de la loyauté a accepté a-

près force représentations, de
mettre en jeu sa couhonne et la

magnifique ceinture qu’il détient.

Nul doute que Moquin va se sur-

passer dans l'espoir de détrôner le

maitre incontesté du matelas.

Vu le succès remporté par Mar-

tin Levy dimanche dernier, la di-

rection du stade a décide de l’op-

 

poser cette fois à Victor Delamarre

Lévy comme on le sait, pèse plus
de 600 livres et ceci est un gros

handicap pour l'adversaire 1dals

dans le cas de Delamarre, deux
ou trois cents livres de plus’ou de

moins font peu de différence.

L'homme fort du lac Bouchette

I’a prouvé, un jour quand il a pré-
cipité Le ‘rouleau compresseur” au

bas de l'arène dans un match dis-

puté à Québec Delamarre a été
le seul homme à accomplir pareil

tour de force, Chose certaine il

aura amplument l’occasion de fai-

ra parade de sa force herculéenne

Le match sera d’une chute à finir.

Enfin le lever du rideau se fera

par une rencontre 30 minutes ou 1

|ehute entre Jos, Thivierge et Tiger

Williams deux gladiateurs de va-

leur qui sauront donner un spec-

tacle de premier choix.

Le promoteur du Kiosque fait re-

marquer que les dispositions ont

été prises pour que les spectateurs

du kiosque ne soient plus incom-

modés a l'avenir Les amateurs

| sont sont priés d'être sur les lieux

pour l'heure indiqués 2.15 heures.
Il est entendu que la séance aura

lieu que la température soit favo-

rable ou non.
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MAURICE CHEVALIER

(suite de la page 1)

juin 1940 sur la Côte d’Azur où l’on

Programme d’expansion du

mouvement créditiste

Les écoles supérieures de Saint-Pas-

cal et D'Outremont et l'enseigne-

ment ménager postscolaire a 1'Ex-
position de Québec.

Dans la synthèse qu’il présente

Cette année aux visiteurs de I'Ex-

l'Enseignement ménager du Dépar-

tement de l’Instruction publique a

réservé une place aux deux Ecoles

supérieures qui couronnent heureu-
sement, depuis une couple d'années,

l'ensemble bien agencé des écoles et

des services qui dispensent le bien-

fait de l’éducation ménagère à no-

tre population.

Ces deux Ecoles sont encore peu

connues du grand publie. Il était ur-

gent d’en révéler l'importance au

grand jour. Ce sera un motif de fier-

té pour les nôtres de se rendre

compte que notre province est en

avant de toutes les autres sous le

Ses écoles spéciales surtout: les
Ecoles ménagères moyennes, les

écoles ménagères moyennes, les éco-

les ménagères régionales et les Eco-

les ménagères supérieures, lui Con-

fères un rang à part dans l’ensem-

ble du Canada.
L'Ecole supérieure de Sciences do-

mestiques de Saint-Pascal a été fon-

dée en février 1942, Elle est affiliée

à l’Université Laval et conduit jus-

qu’au baccalauréat en sciences do-

mestiques, Elle est dirigée par les

RR, SS. de la Congrégation de No-

tre-Dame. Son but est de préparer

des bachelières et des techniciennes

en sciences domestiques.

 

position Provinciale, le Service de

rapport de l’enseignement ménager. |

A l'Exposition Provinciale

 

L'Ecole supérieure ‘de pédagogie
familiale d’Outremont s'est ouverte

en octobre 1942. Elle est reconnue

par le Comité catholique et par l’U-

niversité de Montréal. Les RR. SS.
des Saints Noms de Jésus et de Ma-

rie en ont la direction, Son but est

de former des éducatrices pour les
gande familiale auprés du public.
écoles ménagéres et pour la propa-
Des Ecoles spéciales et des équi-

pes volantes de conférencières of-

frent à la population l'avantage d’un

bon enseignement ménager postsco-

laire. Ces cours sont très précieux.

Ils aident les femmes, déjà aux pri-
leur habileté manuelle, des femmes

ses avec le réel de la vie domesti-

ques, à devenir, par leur esprit et

de maison vraiment dépareillées.

Les cours postscolaires touchent à

presque tous les problèmes du foyer.

Hs portent sur les sujets suivants:

nutrition, cuisine pratique, service

de table; puériculture, hygiène men-

tale -physique - sociale, secourisme,

médecine familiale; coupe et confec-

tion, modes, raccommodage, tricot,

fantaisies à l'aiguille, confection des

chapeaux, tissage; arts décoratifs;

comptabilité, tenue de maison; mo-

rale familiale, psychologie.

En 1943, dans environ douze des

écoles spéciales, des leçons et des

cours ont été donnés à 3,500 femmes

ou jeunes filles.
L'équipe volante des conférenciè-

res compte 21 propagandistes fami-

liales. De juillet 1943 à juillet 1944,

elles ont donné 3,689 cours et leçons

suivies par 12, 107 auditrices.
 

e Benuceville, avec M. Ernest |annonca qu'il se “reposerait” l'Union Créditiste des Electeurs - ;

| Bourret, fils de M. et Mme Odina| Un an plus tard, le 5 septembre vient d'entreprendre une grande Programme de courses a 2-15 AmeerEMRE
; j Bourret, de St-Joseph de Beauce. [1941 il arriva à Paris pour la pre- jcampagne d'expansion à travers L’Exposition de Québec 297 Amble , 400.00

“THEATRE ST-GEORGES” A ST-PROSPÉR _ |miére fois depuis l'occupation de toute la Province lon€ 225 Amble (Fermé) | | 60000
Mort de Mile Simonne Rainville |la capitale française par les Alle-] Cette campagne consiste à  tou- $12,000 Bourses $12,000 3.00 Amble 1... 40000

Lundi - Mardi: 4 et 5 septembre:

Vendredi - Samedis ler et 2 septembre:

avec Olivier de Havilland, Robert Cummings

“JEUNES FILLES EN DETRESSE”

C’est avec un profond regret que

nous avons apris la mort ce Mlle

15 août à l'Hôpital St-Sacrement

Rainville sixre, un frère Hervé

Les funérailles ont eu lieu ven-

mands, On annonça par après

ris pour aller chanter devant les

re grande guerre. Ce fut alors

cher, d’ici trois mois, toutes les pa-

à VERS DE-cing abonnements

ce travail, par leurs dimanches, sous

 

DIMANCHE, 3 SEPTEMBRE

LUNDI, 4 SEPTEMBRE

 

niste. que Danielle Darrieux la gracieu-

MERCREDI, 6 SEPTEMBRE
qu’il chantait souvent devant des [roisses des Comtés encore peu avan- 224 TROT . . . - $ 400.00 |3 .: Cs . ; ; : : ans Trot et Amble (Fermé) 600.00

“PRINCESS O'ROUKE” Simonne Raiville, fille de M. et|auditoires dans Paris occupé. cés en Crédit Social. L'objectif est|2.18 AMBLE .. .... .. 400.00 9.95 Trot (fermé) . « oo ) 00.00
Mme Freddy Rainville, décédée le| En novembre 1941 il quitta Pa- [d'y laisser dans chacune au moins |Fee for all Trot et Amble 500.00|»16 Amble.. .. .... 400.00

JEUDI, 7 SEPTEMBRE
É à l’âge de 22ans ct 11 mols. prisonniers français à Magdebourg MAIN et deux Défricheurs. 2.17 TROT (Fermé) é . . . 1000.001590 Amble (Fermé) . . . 1000.00
5 Dimanche: 3 septembre: La regrettee disparue Intsse dans Allemagne ou il avait lui-même| Ce sont les Voltigeurs des comtés 912 Amble . + . . . . .. 400.00

le deuil, outre son pére et sa Mè- lété emprisonné durant la premiè- déjà organisés, qui se chargent de été arrêté comme collaboration. Fre for all Trot (Fermé) 1000.00

VENDREDI, 8 SEPTEMBRE
soeurs Milles Alcxina, Alinette, Do- qu'il était dans un camp de prison |la direction de leurs commandants ;

: "he é . Ts € i fo 2.24 Amble . . 400.00avec Marcel Chantal, André Luguet riange, Marielle, Aurélia et Lau-|niers qu'il apprit l'anglais. respectifs. (Communiqué). Danielle Darieux . 2.20 Trot 400.00

rette Rainville. Bernard Fay arrété - Paris — Le bruit ayant couru F sf I (Fe : é) : 1000.00
vateur de la bibliothèque nationa- ree for all (Fermé) . . . 1000.

DIMANCHE, 10 SEPTEMBRE
; à New-York — John Thompson,|le française. À ce titre selon se étoile de l’écran français avait

dredi le 18 août à St-Prosper d , - , assifié 400

— “MANPOWER” — Dorchester. ' ve ° |eorrespondant du Chicago Tribu- |Thampson, il avvrit > Vennemi, tourné pourles nazis des membres| Classifié Tos LL pri

: Edw. G. Robi Marlene Dietrich Nos sincères condoléances à la

|

Ne eb du Mutual Brocasting Sys-jdes archives secrétes remontant de la résistance française se ren- ee Ambler 400.00
avec w. . INSON, ariene letric ' , A ior - ’ . ; ; . Liassillee PP A

famille en deuil. tem a annoncé hier au cours d’une |à la première grande guerre et’dirent chez elle à la campagne 5 MILLES........ 750,00 Mercredi - Jeudi: 6 et 7 septembre:

“THE DESERT SONG”
avec Dennis Morgan, Irene Manning  
 

“Sauvons la famille
rr * ”

par l'éducation

LISEZ NGTRE JOURN
  émission de Paris que Bernard Fay

le célébre historien avait été ar-

rété comme collabcrationniste par

FFI.

Fay avait été nommé parPierre

Laval en 1941 au poste de conser-

 
 

 

 

contenant des renseignements au

sujet de la francmaconnerie sou-

vent utilisée comme matériel par
la propagande nazie. Thompson

dit aussi que Sacha Guitry acteur

dramaturge français a également ‘près de Paris pour faire enquête.

| Ils en revinrent en disant que la

| Delle actrice avait refusé de jouer

; pour le compte de l'ennemi et

qu’elle ne pouvait pas être consi-

dérée comme collaborationnsste.

Division argent — 5 Milles —$200

125. — 75. — 50.
Trophée en argent, offert pour la

Course de 5 milles, par J.-E. VALIN,

marchand de musique, 238, rue St-

Jean, Québec.
Les inscriptions seront reçues jus-

qu’au 30 août. Pour autre renseigne-

ments, s'adresser à: A.-A. Dubé, Sec,

des Courses, Exposition Provinciale,

Québer.

 

Attention ! Attention !

“LE MANUEL DU TRAPPEUR”

Edition 1944

Méthodes des indiens du nord

canadien pour trapper les gi-

ges d’aventures dans la loin-

biers à fourrures: —  Voya-

taine région de la rivière Ma-

nicouagan.

NE LE MANQUEZ PAS

Postage payé $1.25.
Publié par: Phil. Gaudreault,

Lac Bouchette, Que.

ENCAN
Dimanche le 3 septembre aprés

la grand’messe chez M. kooitallle

à l’ancien magasin 05, 10, 15. arti-
cles de toutes sortes tel que: Poêle

radio, table, chaise armoire, tapis

fauteuil, tabouret, vaisselle ete,

Aussi décoration de tous genre
pour arbre de Noel.

Venez en foule,

Mme Robitaille.

À VENDRE
Bicycle en bon ordre à de bon-

nes conditions,

S’adresser à

Fernando Perreault

Ste-Marie Beauce

A VENDRI
Feu de forge. Boiteur de roues.

Martoizeur à bois, Plieuse de bon-

dage. Presse à bourrure. Machine à
poser les caoutchoucs. Refouleur de

bondage de roues. Shaft de 15 pds
de long 1 % po. de grosseur avec
quatre supports. Fournaise à eau
chaude Daisy No 4. S’adresser a:
Sauveur Vachon, 117 rue Notre Da-
me, Sainte-Marie, Beauce,

 

 
 

ral F. Friolet, de Bathurst, les sol- |de gauche à droite, première rangée: W. Kennedy, de Linton (Qué), Sur
La plupart des membres du Ré-

giment de Montmagny viennent de

s'engager volontairement pour ser-

vice actif outre-mer. Ils iront re-

joindre les autres unités canadien-
nes-françaises actuellement sur la

ligne de feu contre les conquérants
nazis. La photo ci-dessus fait voir
des membres du Régiment de Mont-
magny qui ont signé pour le service
outre-mer. On remarque sur la pho-
to de gauche, en haut de gauche à
droite: lère rangée: le lance-capo-  

dats R, St-Laurent et G. Gagné de

Montréal; le lance-caporal A. Le-
blanc, de Maria, comté de Bonaben-

ture; les soldats E. Desjardins, de

Sainte-Agathe des Monts, et P. E.

Brisebois, de Jovite (Qué). Deuxié-

me rangée, même ordre: les soldats

J. Dastous de Saint-Fabien de Ri-

mouski; R. Rainville de Montréal, E.

Davert, de Petit Rocher IN.-B.), R.

Senecal, de Montréal; J, Cantin, de

Québec, et L. Leblanc de Maria, Gas-

pésie. Sur la photo de droite en haut,  

le sergent L, Gagnon, de Chicoutimi,

frère du célèbre joueur de hockey

“Johnnie” Gagnon, anciennement

avec “Les Canadiens” de Montréal;

le capitaine Roberge; le sergent-

major de compagnie R. Simard, de

Bedford (Qué) et le sergent R. Frap-

pier de Montréal. Deuxième rangée,

même ordre le soldat P. Boisvert, le

lance-caporal M. Lacombe et le ser-

gent R. St-Germain, tous de Mont-

réal. Troisième rangée: le soldat E.

St-Laurent, de Gaspé, et le caporal  

la photo de gauche, en bas on remar-

que dans le groupe les soldats R.

Martin et R, Rheault, de Montréal;

le sergent R. Chouinard, de Tour-

ville, comté de l’Islet; les soldats R.

Rousseau, du Bic; G. Robinson, de

Mont-Louis, Gaspésie; V. F. Houle,

de Montréal; A. Roussel de Saint-

Moïse de Matapédia et L. Dignard
de Clarke City, comté de Charle-

voix-Saguenay; le sergent quartier-

maître de Compagnie G. Dumas, de  Montmagny; les soldats L, Boisvert,

d'Amqui; A. Gratton, de Montréal:

J. N. Villemure, de Joliette; A. Cor-

mier de Baie-Comeau; J. J. Forget,

de Verdun et A. Paquette, de Mont-

réal; le lance-caporal M. Valade, de

Verdun et A. Paquette, de Montréal;

e lance-caporal M. Valade, de Mont-

réal, et le caporal §. Ledoux, aussi

de Montréal. Enfin sur la photo de

droite, en bas, de gauche à droite,

(assis), les soldats M. Gagné, de

Montréal; J.-M, Gravel, de Louise-

ville; L. Coltron, de Sainte-Martine.

Deuxième rangée: les soldats R.-A.  

Maltais de Saint-Léonard (N.-B.);

D. Sauvé, d’Alexandria (Ont); L.

Senceal, de Villemontel; P. Lespé-

rance, de Montréal; B. Fournier, de

Montmagny; J. Boisvert, d'Amqui et

N. Leblane, de Sainte-Jeanne-d’Arc

(Abitibi), Troisième rangée; les sol-

dats Z. Simard, de Chicoutimi; R.

Crousset, de Méchins (Gaspésie); R.

Dulong, N. hayer et le caporal A.

Lamarche, tous de Montréal, et le

soldat D. Bouchard, de Dolbeau,

Lac-Saint-Jean, (PHOTO RELA-

RETRAITES FERMEES
Pour les jeunes filles — les Ins-

titutrices, à la Maison de Retraites

Fermées Notre-Dame du St-Rosaire.

9 au 12 septembre: Jeunes filles
13 au 16 septembre Dames ae Ste-

Marie.

26 septembre Dames,
On peut se faire inscrire en écri-

vant à la

Supérieure des SS. Missionnaires

de I'Immaculée-Conception, TIONS EXTERITURES (ARMEE). Ste-Marie, Beauce  
 


